
Les plaques 

de Kinderhook 
Ges plarJltes bi.;xnnres C.Jlle revele1lt-ils ccmcenrlalrll le Livve de ntlonii.O!tl ? 

par Welby W. RICKS. 

Unc redecouvertc recente d'une des plaques de Kin­
derhook. qui £ut examinee par Joseph Smith Iii~. reaf­
[j nne :>On appel prophetiquc el revele It_>:; Iausses decla­
ratiOII!> faites par un des decou\ reurs. 

11 )' a quelqueS anees, deU). graveur,; f)rofessionnt•ls, 
non mt'Juhres de l'£guse, Stanley B. ll ill et Edward 
p,, ii::.ki enlraimt dans l"imrm•uble dl' Ia Chicago Histo­
rical SocietY !'l dt•mandaienl it ,-oir une plaque d'airain 
en forme d~ cloche appclce plaque de Kinderhook. Leur 
bu t clait de de ll'rtnincr Si elle avait ete graYee par Llll 
instrument pointu ou gra\t~l' a l'eau-forte. Ce qu'ils 
trOUVCtenl resolut unc COIIli'O\ t'rse de ~Oi\"ante-quatonc 
ans cl repla<;a ll's plaque;; dans Ia categoric des 
« authcntiques ». telll's que Josrph Smith, fi ls. lcs avtti t 
cl assce~ des le drhut. 

Qu'ctaient It•::- plaque, dt• Kinderhook? Comm_t·nt 
Jo;wph mith, fik fut-il mele a cela. t•t pourquoa y 
f'Ut-i l u11e conlrovrrsl' ii leur !'ujet? En \OiC'i l'hi:;toin•. 
qui clevrait inleressl' r tous ll'~ Saints de:> Dcrniers }ours. 

f..t> 23 m:ril 181:~. un groupe d'hornmes opera de:s 
fouille, dans un 'il'ux lertre df' terre ::.i tue justt• au· 
dela d .. Ia JlCtitr vi ll e de I inderlJook ( llliuois) e l r it 
unc dcwuverle Ires intel't'S$HJ1le. Les (ouilles ctait·nl 
dirigces par Kohert Wiley. marchand local de Ia 'illP 
qui ctait de\t:nu <·xtremement curieu" de connaitre I<' 
contenu du \il'll:\ tertre depui,., qu ' il aHlit rhe y lrou­
ver 11 11 tresor. Apres avoir neuse u n trou d'envirou 
quatrc metres, ils rencontrcrent « du l'OC' brule par ll' 
feu. du charbon cle bois. de,; cendres. el des ossemenls 
humains fortt•uu·nt rlecompo~es. Pr~ dt• l'encephale. 
on trouva un paquet consislant en six plaques d'airain 
en forme de clo('hr. chacu ne prrcee d'un trou pres de 
Ia pl'tite exlrcrnile. w1 anm•au les tra\·rrsant toutt•s. 
sPrrc de dell.\. agrafes ». 

Lt•S plaques ~emblaienl I'OUVertes cr 1111 gcm-e d'ecri­
tun•. mais elles elaienl t!'llenwnt oxydet·s qu'on ne pul 
ll's distingu<'r c lairemenl qui' lorsqut> le Dr. W. P. llar­
ris. lcs traita a\t>C une solution di]uee d"acide sulphu­
riqut• qui les rt-nclit parfaitement clairt>,.. Elles etaient 
completement rt:<'onvertes « d'hieroglyplw<~ » des dru-... 
cotes. 

On etablit Ull ccrtifical declarant ]{',. faits de Ia 
dc<·ou' erte. neuf des homml':< presents II' signerl'nl. <'I 
on l'l'n\oya au)., journau" \Oisins. Commt' auvoo ne i'f' 
Lrouvuil pas loin, lc periodiqut' de l'Egl i~e Times alf(/ 

e(lsons rc~ut rapidement l'histoin· t'l Ia publja dans 
tous ses detai ls. On imprima des dcs~ins des plaques 
ainsi qui:' des c<·rtificaLs e 11 mem!' tt' anps que l'hisLoirl' 
rl'latcc par lcs dccouneurs. 

On s'intere,sa \"i,·ement a Ia significa tion de l'cni­
ture qui se lrouvai l sur les plaqurs. L'cditeau- du Whig 
de Quincy. journal non-mormon, ecrivit : « ... La 
qut•slion de sa,oir par qui <·rs plaque;.; furl'nl cac-hces 
dena toujours rrster un ~t·c·rel. a moin;; que quelqu"uu 
:;adlant dechi ffrer les hirrogl)1)hes puissr elucidcr lc 
mystc rc. Ccrlains pretcndl'nl dire que mitt:h, lc leadn 
mormon, est rnpablc de ll'!l lire. Si c'esl exact, ll ft•ra 
unr grande fa,·eur au puLiic· en eclaircis~ant le myslere 
qui les entourc. L nc per;,.onne qui eta it presenlc lors­
qut· l'on t:rou\a les plaques rcmarqun que cela ~:on ­
tt·ibuL:rait <'I prouver l'authrnticite du Livre de Mo r­
mon, ce qui st•ra sans auc·u11 doule le cas. 

» ... Les plaques mentionnees ci-dl'::.sus furent t·:-.po­
sct·s Ia sema i nr dernien· dans 110! n· viUe, c l nou;; 
crnyons SCI\'Oi r qu '(>Ues Sl' trouvenl mainlenant a Nau­
\ '00 pour elre soumise:; a l"inspection du prophet(' mor­
mon. La curiositc publiqur rst tre;; e'c-itce: et si . mith 
peut dechi ff r!:'r lcs hieroglyphes des plaques. il f rra 
plus pouT jeler de Ia lumirre sur l'h i ~toire ancit•nne 
de ce continent lJU'ciUcU il homme actuellcnwnt eu vie.» 

John Taylor. cditeur du Tim~ and • easons, Iaisanl 
allusion a la declaration ci-dessus dit : « ... Nous prn· 
sons que Joseph Smith, rils. a deja rait cela en tra­
duisant et CJ I publiant lc Livre dr Mormon, !'l nous 
n·t·ommandon>- a ce monsit•ur l't a tous ceux que !'ela 
interesse, dt• lire enA·memt•s l"l de comprendrc. \lais 
llOIIS ne doUlOilS paS que \1. mith llC' SOil it mem~ 
cit• lcs tracl u i rc. » 

1\1. Wiley n'etait pas particulierement desircux de 
laisser les plaques alll'r c·hrz le Prophete. pui!'qu'il 
e;;perait que II' monde saHlllt le lraduirait. ~lai:- fina­
lt•mrnl un l'Crta in M . . avug<' rmprunta Jef\ plaq ues pour 
lc8 monlrer a quclq u<?S·IIIlS de ses amis Utteraircs, l'L 
e'est alors qu'on les montra a Josrph Smith. fils. 

J oseph Smith, fils. le=- declara aulh<•ntiques C'l en 
trarluisil une partie. I I d il dans son journal, en date 
du lundi 1'"' mai l843 : « J'en ai traduil unl' partie el 
jt' \Ois qu'l'llt•s ('Onliennenl l'h.i.stoire de Ia personnc 
a\ec laqudle elles furen! trouvecs. C'etait un ck,cen­
dant de Cham. par Irs reius de Pbaraon. roi d'Egypte, 
l'L il rcguL son royaume du Couv!:'rneur dLI C'ie l <' t Jc 
Ia LPrre. » 
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Les plaquc>s furcnt retournees a Rober! Wiley qui le!; 
donna finult•nwnt au l'rofcs;;cur McDow~· l l pour It> 
Vlusee l\lcDoiH·ll de Saint-Louis (Mi:-sou ri l ou cliP~ 
resterent ju:;qu·a Ia Guerrt' de ccession. auqud moment 
Ia econd Iowa Heserve mil lc musee a sac t•l \'Oia ou 
detruisit son contenu. C'Psl ainsi que le~ plaqw.>s dis· 
parurent. 

Pendant trcnle-six am;, It'S plaques nc rurenl pa~ 
mi;:es en doult•. mais en 1879. ~1. Wilbur Fuga~e. un 
des hommes prrS€'nts a repoquc de Ia decoll\ l'riP. ecri,;t 
une lettre a M. James T. Cohb declarant quc• IP~ plaques 
elaienl unc « mystification ». 

On pretend que CE' qu i ~n li l l'Sl une copic de eetle 
l(' tlre : 

'Jlound • taLion. Til. 
Le :30 juin 1879. 

Monsieur Cobb, 

J'ai bien rc~u \'Olre lcttrc au sujet de c·es plaques. 
t'l VOUS repondrai en d i~an l qu'elles sonl UllP MYSTT­
F'lCATIOi\. montee par Robt·rt Wiley, Bridge \'\' hitton 
et moi. Whitton est mort. Je ne sa is pas si Wiler rest 
ou pas. Aucune des neuf pcrsonnes qui onl signe le 
certifical ne c·onnaissait lc secre t, si ce 11 'est Wiley cl 
rnoi. 

Nous avon:; lu dans Ia prophetie de Prall que « Ia 
, erite do it encore jaillir de Ia tene ». \ ous a\·on~ 
decide de prouvt>r Ia prophetic en Iaisant une Ian:P. 

ous avons eu Lot fait de preparer nos p lans cl de les 
rnettre a execution. Bridge Whillon lcs a ('Ollpees dan;; 
quelques morccaux de cui\re; Wiley eL rnoi avons (ail 
lcs hieroglyplws en faisanl des impreSI'ions .,ur de la 
eire d'abeille;,, en les remplissant d'acide <,1 en pla~ant 
(e lOUt SUi' lt•;, plaqueS. Quand elles Olll ClC lermineeH. 
nous les aVOJIS melees a de Ia rouille rai le d'acidE' 
nitrique, de vicux fer et de plomb, et lcs avons reliees 
aH·c un morccau de fer u bondes. courrant comple<e· 
mcnt le Lout de rouille. 

1\os plans ont marche admirablement. On a decide 
d'un certain dimanche pour les Iouilles. La nui t Jlrc­
<:Cdente, Wiley s'cst rendu au Tertre ou il avai l p re· 
cedemmenl crcuse sur une prorondeur d'environ deux 
metres quarante, ou il a\·ait rencontre un rocher plat 
qui sonnait creux et 1cs a\ a it placees en-de~ous. Le 
malin suiYanL UU nombre respectable de citO) t•ns etaient 
Ia pour aider a ux recherches, dont dl'ux (•lders m or· 
mons (Marslt cl Sharp). On u eu tot rait cit• dep lacer 
Ia pierre, muis il a Iallu urr cntain temp!' pour decou· 
nir les plaques. Finaleml'nl jt: les ai ramassces et m,' 
suis exclamc : « l.,n morccau de metal d 1111 pot! » 
l~ayetle Grubb me les a arrachees, Jes a eogncrs contr,· 
Ia pierre el cUes se sonl brisees en mo rcpaux. Lt> 
Dr. H arris les a examinees cL a dit q u'ellc·s etaient 
couvertes d'hicroglyphes. 11 a pris de l'al' inr . a enleve 
Ia rouille, et bicntot on It'll t•xposait. 

ous celle pierre, qui a\ail !'aspect d·un dome et 
em-iron ll11 metre de diamclre, i] y avail quelques OS 
dans les dernicrs s tades ell! Ia decomposi tion, ainsi quP 
quelques motTNlll'\ de potcrie el du charbon de bois. 
On n'a pa~ liOll\'e de squdt>tlf'. Sharp, rcldt• i· mormoll. 
a bondi de joie et a dit que Satan lui e:ait apparu 
el lui a,·ait dil de ne pas allrr (aux {ouiJie,.). rruc c'elait 
une mystifica tion de Fugate cl de Wiley. mai~> que plus 
lard le s(~igm·ur lui etait apparu el lui tl\'ll il clit d'y 
allcr. que lc I resor eta it Ia. 

Les mormons ont voulu porter lcs plaques a Jol' 
Smith. mais nous avons re£use de les ceck r. Peu apres 
un hom me du nom de avage. de Quin('}, a emprunte 
[es plaques a \~'iley pour les montrer a H'$ amis [iltr· 
raires. et les a portees a Joe mith. Le::: memes plaque~ 
ont e te re tournecs a Wiley, qui les a donnees au Pro· 
rcsseur Mc·Dowcll. de Sain t-Louis. pour ::on musee. 

£TAT D.ILL£ rms 
Comte de Bro,~n 

\V. FUGATE. 

\\T. Fugate. prealablt"menl et dumenl as,;erm<'nte. 
depose el d it que la letLrc ci-dessus, conlt·nanl le reei l 
des plaqut'S lrouvees a Kinderhook. est vraie el cor· 
rccle, dans Ia mcsure ou il s'cn rappellc. 

" . FL'GA TE. 
Signee cl confirmee >'ous Ia foi du ~>c rmPnt de, ant 

moi ce 30° jour de juin 1879. 
J ay BH.O\VI . J.P. 

Les anti-mormons furcnt prompts a sauter sur !'his· 
Loire de Fugate el a Ia publier au..'< qualrc \'cnts el ib 
l'ont fait depuis lors jusqu'a ce jour. L'un d'eux dit : 
«Voila qui liquide 1e prophete pour toule l'eternite ». 
U11 autre pcnsa que ce serail le coup dl' grace. pour 
l'Eglise. 

L'histoi re de \(. Fugale peut sembler pa;,sablcmenl 
\'faisemblable a certains. mais pour d'aulrC:> i[ cxistl' 
Lrop de choses etranges dans l'histoin• pour qu'il~ 
l'accepten l. 

Exam inons quelqucs-um•s de ces pa1·ticularites : 
Premicremc>nt. quand cctte lettre £ut ecrite. It's 

temoins e taienl soit morts. soil pn!sum{·:- morts. 
Deuxiemcment, le.<; plaques aYaient di:;paru. £lies 

avaienl disparu depuis Ia Guerre de 'eccssion et on 
pensail q u'dlcs avaient ~l e delru ites avee IC' musee qui 
lcs abri taiL M. Fugate elai t done bien it l'abri pour 
clire lout ce qu'il You..lait su r lcs plaqul'~. Qui pouvait 
mettre :::a parole en doutc'? 

Troisiememeut, des temoins de Ia decouverte, seuf 
.M. Fugat e dcclarait les plaques fraudu leus('S. Les aulres 
moururent sans avoir parlc de myslifi<'alion ou dt• 
farce. Si cela avai~ reellemcnt ete une mystirication, i l ~ 
auraient etc Lout aussi desireux que lui de dhoilPr lc 
pot-aux·rOlll'!> et de jouir de leur Iarcl'. Ceci ne se pro­
duisit jamais. 

Qualricmcment, M. Fuga te attendit un temps e tran­
gement long, lrente-six UriS, pour elre C.Xacl, c'csl-a-di l'l' 
Lrente-cinq ans apres la mort de sa proic, pour declarer 
que lcs plaques elaienl une «mystification » alors qu'il 
aurait pu le fairc quclque~ S!'maines apre~ leur decou· 
\ crte. Cela rcssemble-t-il a quclqu'un qui l'SI impatient 
d'allraper quelque cl1ose au piege? 

Pourq uoi allendit-il si longtemps '? Qu'arriva-t-il en 
1879 qui provoqua cclle «con fession»? Pourquoi pa~ 
un autre moment? On pcut repouclrc facilt·ment a ces 
questions lorsque ron sail a qui il ecriHiil CetlC lellre : 
.\1. James T. Cobb de alt Lake City, en nem i jure des 
rnormons. II avait deformc et de!igure deja la veri lc 
ii de nombreuscs reprise~ . 'etait-ce Ia qn' unc Iois de 
plus? 

Cette lelln' 8 \ ait ete prccedee d'UJle Ct'flaine corn•-.. 
pondance. C'cst durant <·eu e periode dP correspondancl' 
que i\1. Fugate ecri,; t ('ell<·-ei declarant qur lcs plaques 
etaient des Fnux, pas avant. Dans ccs <'Olld il ions c'cst a 

(Suitt' 11 lo pogt> 1--1) 
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jusle Lilre que l'on peut :<P meficr de l'histoire toui 
entiere. 

Cinquiememenl, les derom reurs <?_rigiuau~ di~?it·nt 
que les plaques etaienl d'airain. J\1. Fugal<· dJt qu di('S 
avaient ele faite;:; «de quelques morceuux de cuivre ». 

Sixicmemenl. \1. Fugate nr laissait planer aucun 
doulc ~ur Ia methode que \Vilt'}' el lui U\ uient soi- di~:llll 
utili~ce pour fain· les caraclrres, rles plaques. II _d11 : 
«Wiley et moi !l\ ons fail les hieroglyphes en fa1~anl 
des impressions sur de Ia (' ire d'abe iUes. en les rvm· 
pliss-ant d'acide cl en pla~anl le tout sur _les plaques». 
En d'aulres Lerme::-. si son hi:;toire est 'raiL'. les plaq ut'" 
auraienl du elrt' gravees a l'eau-{orte. II ne pOu\ail 
exis lcr d'autre possibilite. 

Ll est tres tre~ peu probuble qu· un anc·ipn habitant 
de !'Amerique ait jamais utilise de l'acich· pour gran•r 
ses plaques. eL il est tres 'rai!'emblablc qu'il ait util!~c 
uu instrument poinlu. 11 SL' rail done nature! de se chre 
que si lcs plaque~ etaicnl authentiqucs. (• ll <'s sera ic.n l 
IYfaVCl'S a Ia pointe plutol qu'a l'eau·forte. II est fa('IIC 
de \Oir que fon pouvail ('OnlroJer }p lemoignage de 
:\1. Fugate en ,:as,;urant dt' ce fait. Si t'lles etaient ~ra· 
vecs a rcau-forl<·, son temoignage pouvai l deml'u.rcr, 
mai'-' ::.i elles eta il'lll gravees a Ia pointe, SOil lemoignage 
tom bail. 

PoursuiHe func ou l'auLr(' de ces po::;itions demat1de 
f[Ue Ia ou les plaques soien l etudiees pa r des sp6t·ia· 
listes qui onL l'c,perience necessaire pour noter Ia {lif­
fereut·c entre l'rau-forte el Ia poinlt'. C!'la ne s'etai l 
jamais fait part'!" que les plaques etaient inacce&~ihll's. 
}Iais au cour!< des dernien•!< annees on s'effo r~a de 
ret rOll\ (' I' les plaques. On ccriviL ~ to us les musce~ du 
par:,;. On trouva t·nf in unt> des plaque!\ dam les bati· 
mente; de Ia Chirago HistoriC"al ociety. Elle etait entrcr 
en :<a po~session par l'int!"nnediaire de \L C. A. Guntht>r 

qu i l'avait acheLCt' au Dr. F. C. A. Hi chardson commr 
«plaque d'airain dile l'unc des deuA seules plaquei' 
originl'lles reconnues de Ia Bible mormonc ». ( Ceri elail 
une ('J'J"eur evid<•nte puisque les plaqlii'S du Livre de 
Mormon etaicn t en or et fu rent restitnecs a Moroni.) 
Le Dr. Richardson !'avaiL oblenue clu l'ils clu Pro[('l'Sl'Ur 
t\lcDowell qui l'a,·ait lui-meme re~ut• d'un solclat lcquel 
l'maiL prise au ~ l uset> \lcDoweJJ pendant Ia Guerre 
de cccssion. 

Celle plaque est aclucllcmenl idenl i fiee comnt<· Ia 
plaque n" 5 cl1•s plaques de Kinderhook. 

r ne des plaques elanl maintenanl disponible pour 
1'1•.-...amen, on pouvail eclai n:i r Ja question-de : ctai('l)l· 
e lles g ravees a l'eau,-fort.e ou a la pointe? 

M. Fugate d il que WHey el lui avaient grave les 
plaques a l'eau-forte. Ccpendant deu' grm·eurs profcs· 
:,ionne]s furenl im ites a VOir les p)aqul'S en 195~ t'l a 
donner sur elles leur opinion imparliale - ce qu'i ls 
Ii r<'n l volonlle rs cl b'nltui tc-mcnt. lis dcclarerent c la i· 
remcnt que Ia plaque etait gravee auec un instrument 
pointu. 

Voici leur declaration lcgalisee : 
« La plaque a e te gravre !1\'CC un instrument poinlu 

Cl paS a J'eaU·fOrtP. » 
L(':; plaques sonl mainlcnant retournel'S a leur <"ale· 

gorie originellr d'authentiqurs. 
II est Yraimr111 interes,;anl de pen!'l'r it ce que les 

savants peuvent apprcndrc de ce Lexie ancien dans 
l'avcn ir. ou C(' qu i pourra etrc traduit par Ia puissance 
di\'inc. 

II resle don<' que J osPph mith, fil~. :-<' monlrt' 'rai 
prophet!" el I radueteur d'annales anciennes par d('s 
moyms divins t'l )p moncle cnlier est tl1\'i le a examiner 
Ia verite qui u jailli de Ia terre pa~ seulerrll'n t des 
plaques de Kindl"rhook. mais egalem<•nt du Li, re de 
}lormon. 

Un Message de nos Dirigeants 
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L 'INTOLERANCE 
« II n'y a pas d'intolerance dans 
Ia position que nous prenons, pas 
plus qu' il n'y a d'intolerance dans 
le fait qu'une quelconque ecole 
vous dit qu'elle ne vous donnera 
de diplome que si vous suivez les 
cours prescrits. Ceci est I'Eglise 
de Jesus-Christ. lei est le chem in 
du salut. Vous pouvez faire plai­
sir aux autres tant que vous vou­
lez en leur donnant des tapes dans 
le dos et en les approuvant, mais 
si vous ne venez pas a Ia foi de 
Jesus-Christ, vous ne pouvez pas 
etre sauves. C' est le chemin etroit 
et resserre qui n'a qu'un seul Sei· 
gneur, une seule foi et un seul 
bapteme. » 

Mark E. PETERSEN. 


